
                                    Mercredi 1er Mai 2019 

9e  édition de la Colmarienne : Oesterlé s’agrippe  

Affaibli par une grippe depuis quelques jours, Cédric Oesterlé s’est appuyé 

sur le peu de ressources qu’il avait, hier, pour s’adjuger le 10 km de la 

Colmarienne. Le sociétaire du RT Schweighouse a devancé Nicolas 

Lehmann (CSL Neuf-Brisach). 

               
Bien que diminué, Cédric Oesterlé a fait le plein de confiance, hier à Colmar. Photo L’Alsace – Vanessa MEYER 

Et dire qu’il a « failli ne pas venir »… Enquiquiné par des courbatures, des quintes de toux et 

une poussée de fièvre – tous les symptômes d’un « état grippal », en somme –, Cédric 

Oesterlé (34 ans) n’avait plus vraiment la tête à la course à pied, dimanche soir au fond de son 

lit. 



Après s’être « pas mal reposé », durant les deux jours qui ont suivi, le licencié du RT 

Schweighouse s’est tout de même décidé à honorer son inscription à la Colmarienne, hier en 

tête d’un peloton de quelque 600 concurrents. 

« J’ai essayé de ne pas trop me retourner » 

Et s’il a « couru sans force, ni aucune sensation », l’ancien triathlète s’est tout de même fendu 

d’un chrono de 32’35”, synonyme de victoire, sur le 10 km plat et « rapide » organisé par 

Grégory Leloup. « À haute intensité, quand tu n’es pas bien, tu le payes, confie le lauréat. 

Après six ou sept bornes, j’avais une quinzaine de secondes d’avance sur le deuxième 

(Nicolas Lehmann). Ensuite, j’aurais pu exploser. J’ai essayé de ne pas trop me retourner 

pour ne pas douter. » 

Bien que diminué, Cédric Oesterlé n’a jamais été rattrapé. Et à l’entendre, ce simple constat 

lui ouvre de belles perspectives. « Même si je n’ai pas pris énormément de plaisir, cela prouve 

que j’ai passé un cap, assure-t-il. Je possède avant tout des qualités de résistance et de 

puissance. Je sais que je ne courrai jamais en 29’30”. Mais je vise une performance sous les 

31’ à l’automne. » 

L’objectif est a priori parfaitement dans ses cordes. « En décembre dernier, à Héricourt 

(Haute-Saône), j’ai fini en 31’04” (nouveau record personnel) , malgré le vent, la pluie et la 

neige. » 

Nicolas Lehmann (31 ans), son premier poursuivant hier, se contenterait volontiers d’un 

10 km en 32’30”. Le sociétaire du CSL Neuf-Brisach s’entraîne en tout cas pour faire 

tomber cette barre. Il l’a dépassée de 26 secondes (32’56”), en ce mercredi 1er mai, mais ses 

différents temps de passage, au fil du circuit, ont conforté son sentiment de « progresser 

d’année en année ». 

Le début de course, disputé sur un tempo élevé – « 3’05” au kilomètre » –, aurait pu le 

déstabiliser. Mais l’ex-cycliste est resté calme. « Je savais qu’il n’y avait pas 36 000 gars qui 

couraient à cette vitesse en Alsace, glisse-t-il. Au 6e km, le deuxième (Germain Mougenot, 

finalement troisième) a lâché. Au niveau respiratoire, il saturait. Cédric Oesterlé, en revanche, 

paraissait facile. Il avait le pied léger. » Le vainqueur était en fait au bord de la rupture… 

« Fin heureux, galvanisé » même, après avoir « passé le 5e km en 16’ », Nicolas Lehmann a 

su enjamber les quelques « nids de poule » rencontrés sur sa route pour s’approprier la place 

de dauphin. « Si je descends sous les 32’ aux Courses DNA de Colmar (le 3 novembre 

prochain), je serai content », se projette-t-il. 

Claudine Renck comme à ses plus belles heures 

Agréablement surpris de compléter le podium (33’07”), malgré sa baisse de régime en milieu 

de parcours, Germain Mougenot (Club athlétique de Haute Moselle) arborait lui aussi un large 

sourire, aux abords de la ligne d’arrivée. Ce spécialiste des « trails courts de 15-20 bornes » 

effectuait là son « premier 10 km depuis 2015 ». « Ça dépoussière », s’esclaffe le Vosgien 

établi à Colmar. 

Première féminine (39’34”) du haut de ses 48 printemps, la vétérane Claudine Renck (EHA) 

jubile. Et pour cause, la Cernéenne – qui possède un record à 39’04” – « retrouve [ses] temps 



d’il y a vingt ans ». « C’est de bon augure avant le 10 km de Strasbourg (programmé le 

12 mai) », savoure-t-elle. 

Sous un soleil régénérant, hier, ils étaient quelques-un (e)s à avoir fait le plein de bonnes 

ondes… 

Le 5 km de la Colmarienne a drainé environ 250 participants, hier en début de matinée. Il a 

été remporté par le local Emmanuel Tongio (ESRCAC, 15’42”). La Lingolsheimoise Marion 

Lottmann (IBAL, 18’49”) a terminé première féminine. 

 


